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Papes”, mais l’amour de l’Eglise, c'est, pour lui, avant tout, 
l’amour de sa tête, de son coeur et de son centre, l’amour de la 
Papauté. “La Chaire de saint Pierre n’est-elle pas — ce sont 
ses propres expressions — l’unique rempart inébranlable parmi 
les bouleversements de nos jours agités ?”

Il saura donc proclamer — avec quel esprit surnaturel, avec 
quelle piété filiale ! — son obéissance, sa fidélité, son dévoue­
ment à Pierre toujours vivant, à Pierre qui ne meurt pas. Pour 
cet hommage, laissons-lui la parole :

“Il est peu de périodes de l’histoire aussi riche que la nôtre 
en Papes éminents. Et d’abord, le Pape martyr, Pie IX, que 
j’ai eu encore le bonheur de voir lors de mon premier séjour a 
Rome, en avril 1876. Ensuite, Léon XIII, prince, diplomate et 
savant, le Pape qui ouvrit les Archives vaticanes, le Pape des 
Encycliques aux vastes horizons. Lorsqu il mourut, en juillet 
1903, tout le monde se demandait qui pourrait succéder à un 
tel Pontife. Et ce fut le saint pape Pie X, le Pape de l’Eucha­
ristie, le fidèle défenseur de la pureté de la foi. Personne dont 
les yeux ont regardé ses yeux ne pourrait l’oublier. Vingt ans 
après, un autre Pape de la qualité de Léon XIII, Benoît XV, 
le très habile diplomate, le seul peut-être qui domina entière­
ment les terribles situations de la guerre mondiale. Il guida 
la barque de saint Pierre avec tant de sûreté, à travers la tem­
pête qui engloutit trois grands empires, qu’à sa mort le prestige 
du Saint-Siège se trouvait accru auprès de toutes les nations. 
Et ce fut, entre autres, à cause de l’oeuvre grandiose de charité 
qu’il entreprit en faveur des peuples les plus éprouvés. Cette 
oeuvre est continuée de façon admirable par Sa Sainteté le Pape 
actuellement régnant, qui n’oublie pas cependant, homme de 
science lui-même, les intérêts de la science et de l’art.

“Mais quelles que soient les différences personnelles des 
Papes, c’est toujours en eux le même saint Pierre que nous vé­
nérons.

“Cette continuité de Pierre dans la Papauté est représentée 
par une peinture des Catacombes : une lampe en forme de bar­
que. Dans la barque, le Seigneur qui commande aux flots et 
aux tempêtes. Au timon, saint Pierre. Et comme inscription : 
“Pierre ne meurt pas.”

X
POUR LE CHRIST-ROI

Ce sont les premiers mots du titre de la belle biographie 
que le R. P. Antonio Dragon vient de consacrer au P. Pro, S. J., 
tombé sous les balles de Calles, président du Mexique.

Le titre en son entier, sur cinq lignes, forme la phrase com­
plète que voici :

LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE


